
0ÏÕÒÑÕÏÉ ÌÅ ÌÁÎÃÅÍÅÎÔ ÄȭÕÎ 0,5 ȩ 

 - $ÅÐÕÉÓ ΣΫΩΫȟ ,Å 6ïÓÉÎÅÔ ÅÓÔ ÄÏÔï ÄȭÕÎ 0ÌÁÎ Äȭ/ÃÃÕÐÁÔÉÏÎ ÄÅÓ 3ÏÌÓ ɉ0/3Ɋ ÄÅÖÅÎÕ ÏÂÓÏÌîÔÅȢ )Ì ÒïÇÉÔ ÌÅÓ ÒîÇÌÅÓ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎÓ eÔ ÄȭÕÒÂÁÎÉÓÍÅȢ 

   - &ÉÎ ÄïÃÅÍÂÒÅ ΤΡΡΡȟ ÌÁ loi de Solidarité et Renouvellement Urbains ɉ325Ɋ ÃÒïÅ ÐÏÕÒ ÌÅÓ ÃÏÌÌÅÃÔÉÖÉÔïÓ ÄÅÓ ÏÂÌÉÇÁÔÉÏÎÓ ÓÕÒ ÌȭÏÆÆÒÅ ÄÅ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ ÅÔ 

ÉÎÓÔÁÕÒÅ ÌÅ 0ÌÁÎ ,ÏÃÁÌ Äȭ5ÒÂÁÎÉÓÍÅ ɉ0,5ɊȢ 

   - Le 28 mai 2008, le Conseil municipal  ÖÏÔÅ Û ÌȭÕÎÁÎÉÍÉÔï la révision de ce POS pour élaborer un PLU.  

   - Le 0,5 ÅÓÔ ÕÎ ÄÏÃÕÍÅÎÔ ÄȭÕÒÂÁÎÉÓÍÅ ÐÌÕÓ ÃÏÍÐÌÅÔ ÑÕÅ ÌȭÁÎÃÉÅÎ 0/3Ȣ Il définit le droit des sols applicable à chaque parcelle et prévoit les  

ÂÅÓÏÉÎÓ ÅÎ ÍÁÔÉîÒÅ ÄͻÈÁÂÉÔÁÔȟ ÄͻÅÍÐÌÏÉȟ ÄͻïÑÕÉÐÅÍÅÎÔȣ ÍÁÉÓ ÁÕÓÓÉ ÌÅÓ ÃÏÎÄÉÔÉÏÎÓ ÄÅ ÄïÐÌÁÃÅÍÅÎÔȟ ÌÁ ÖÉÅ ïÃÏÎÏÍÉÑÕÅ ÅÔ ÃÏÍÍÅÒÃÉale, le cadre de 

vie...  

    - Le PLU a obligation ÄȭðÔÒÅ ÅÎ ÃÏÈïÒÅÎÃÅ ÁÖÅÃ ÌÅÓ ÄÏÃÕÍÅÎÔÓ ÉÎÔÅÒÃÏÍÍÕÎÁÕØ ȡ 3ÃÈïÍÁ $ÉÒÅÃÔÅÕÒ ÄÅ ÌÁ 2ïÇÉÏÎ )ÌÅ-de-&ÒÁÎÃÅȟ 0ÌÁÎ ÄÅ $ïÐÌÁÃÅȤ

ÍÅÎÔ 5ÒÂÁÉÎ Äȭ)ÌÅ-de-&ÒÁÎÃÅȟ 3ÃÈïÍÁ ÄÅ #ÏÈïÒÅÎÃÅ 4ÅÒÒÉÔÏÒÉÁÌÅȟ 0ÒÏÇÒÁÍÍÅ ,ÏÃÁÌ ÄÅ Ìȭ(ÁÂÉÔÁÔ ȣ 

    - Le PLU  doit inscrire une traduction communale du développement durable.  
 

L'élaboration du PLU nous invite à réfléchir au devenir du Vésinet dans les prochaines années en définissant  

le Projet d'Aménagement et de Développement Durable (PADD) de la commune.  
 

 

La composition du dossier de PLU 

Quatre grandes parties : 

 

 

 

 

Une élaboration concertée 
 

 - Une large concertation avec les habitants ȡ ÒïÕÎÉÏÎÓ ÐÕÂÌÉÑÕÅÓȟ ÅØÐÏÓÉÔÉÏÎÓȟ ÒïÕÎÉÏÎÓ ÄÅÓ #ÏÎÓÅÉÌÓ ÄÅ ÑÕÁÒÔÉÅÒȟ ÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎÓ ÓÕÒ ÌÅ ÍÁÇÁÚÉÎÅ  

ÍÕÎÉÃÉÐÁÌȟ ÉÎÓÅÒÔÉÏÎ ÓÕÒ ÌÅ ÓÉÔÅ ÉÎÔÅÒÎÅÔȣ 

 - La consultation de partenaires institutionnels : %ÔÁÔȟ 2ïÇÉÏÎȟ $ïÐÁÒÔÅÍÅÎÔȟ #ÏÍÍÕÎÁÕÔï ÄÅ #ÏÍÍÕÎÅÓ ÄÅ ÌÁ "ÏÕÃÌÅ ÄÅ ÌÁ 3ÅÉÎÅȟ ÃÏÍÍÕÎÅÓ  

ÖÏÉÓÉÎÅÓȟ #ÈÁÍÂÒÅ ÄÅ #ÏÍÍÅÒÃÅ ÅÔ Äͻ)ÎÄÕÓÔÒÉÅȟ #ÈÁÍÂÒÅ ÄÅÓ -ïÔÉÅÒÓȟ 3ÙÎÄÉÃÁÔ ÄÅÓ 4ÒÁÎÓÐÏÒÔÓ Äȭ)ÌÅ-de-France (STIF) 

 - Une enquête publique ÁÐÒîÓ ÌȭÁÒÒðÔ ÄÕ 0,5Ȣ  
 

 

Le calendrier prévisionnel du PLU 

Mai  2008 

Délibération du 

Conseil municipal 

prescrivant 

ÌȭïÌÁÂÏÒÁÔÉÏÎ ÄÕ 0,5 

Fin 2009 - été 2010  

Elaboration du  

diagnostic et de 

 ÌȭïÔÁÔ ÉÎÉÔÉÁÌ ÄÅ  

ÌȭÅÎÖÉÒÏÎÎÅÍÅÎÔ 

Fin 2010 - début 2011 

Elaboration du projet 

de PLU 

Eté 2011 

Arrêt du projet  

de PLU 

Eté - automne 2011 

Consultation des  

Personnes Publiques 

Associées et Enquête 

Publique 

Hiver 2011 - 2012 

Approbation  

du PLU 

,ȭïÌÁÂÏÒÁÔÉÏÎ ÄÕ 0,5 ÄÕ 6ïÓÉÎÅÔ 

 

Phase actuelle de la proc®dure dõ®laboration :  le diagnostic territorial fait appara´tre lõ®tat initial de 

lõenvironnement, les caract®ristiques urbaines, d®mographiques et ®conomiques, les fonctionne-

ments urbains et les enjeux locaux.  Il permet , ¨ partir de cet ®tat, dõidentifier les besoins en mati¯re 

de logement, dõactivit®, dõ®quipement, dõenvironnement, de paysage... 

 

Le Rapport de Présentation 

ɷDiagnostic  

ɷEtat initial de  

lõenvironnement 

ɷExplications des choix  

retenus pour établir le PLU  

ɷEvaluation des incidences du 

PLU sur lõenvironnement 
 

 

 UN DOCUMENT EXPLICATIF  

 

,Å 0ÒÏÊÅÔ Äȭ!ÍïÎÁÇÅÍÅÎÔ  

et de Développement Durable 

ɷGrandes orientations du 

projet communal  

 

Objectifs: favoriser le renouvellement 

urbain et préserver les qualités archi-

tecturale et environnementale.  

 

 

 

 

 

 UN PROJET POLITIQUE  

 

Le Règlement et  

les documents graphiques 

ɷR¯glement ®crit  

ɷPlan de Zonage  

ɷOrientations dõam®nagement 

et de programmation sur un 

ou plusieurs secteurs  

Traduction du PADD  
 

RÈGLES DE DESTINATION 

ET DõOCCUPATION DES SOLS 

 

Les Annexes  

 

ɷServitudes dõutilit® publique  

ɷR®seaux dõassainissement  

ɷLexique 

ɷEtc... 



 Environnement et site 

Un réseau hydrographique artificiel de qualité 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Un patrimoine végétal fondamental 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Un environnement propice à la biodiversité animale 
 

 

 

 

 

 
 

Des risques naturels peu conséquents 

 - La commune ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÓÏÕÍÉÓÅ ÁÕ 0ÌÁÎ ÄÅ 0ÒïÖÅÎÔÉÏÎ ÄÕ 2ÉÓÑÕÅ )ÎÏÎÄÁÔÉÏÎ ɉ002)Ɋ ÄÅ ÌÁ 6ÁÌÌïÅ ÄÅ ÌÁ 3ÅÉÎÅ ÅÔ ÄÅ Ìȭ/ÉÓÅȟ ÁÐÐÒÏÕÖï ÌÅ ΥΡ ÊÕÉÎ ΤΡΡΩ, 

qui concerne les communes riveraines de la Seine. 

 - ,Å ÒÉÓÑÕÅ ÄÅ ÍÏÕÖÅÍÅÎÔ ÄÅ ÔÅÒÒÁÉÎ ÄÉÆÆïÒÅÎÔÉÅÌȟ ÄĮ ÁÕ retrait gonflement des sols argileux, concerne la partie ÎÏÒÄ ÄÕ 6ïÓÉÎÅÔ et peut se mani-

fester lors de variations en eau du terrain. )Ì ÎȭÅØÉÓÔÅ ÃÅÐÅÎÄÁÎÔ ÐÁÓ ÄÅ ÐÌÁÎ ÄÅ ÐÒïÖÅÎÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅ ÒÉÓÑÕÅ ÓÕÒ ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÅȢ 

 

 

La commune est marquée par un réseau hydrogra-

phique artificiel composé de lacs et de rivières qui par-

ticipent au caractère pittoresque de la Ville-Parc.  

,ȭÅÁÕ ÅÓÔ ÐÏÍÐïÅ ÄÁÎÓ ÌÁ ÎÁÐÐÅ ÐÈÒïÁÔÉÑÕÅ ÄÕ 0ÅÃÑ

-Croissy pour être injectée dans les lacs et emprunte 

les différents canaux les reliant. Bien que non potable, 

sa qualité permet aux poissons, cygnes et canards de 

vivre en toute quiétude.  
 

 

 

La Ville-Parc du Vésinet compte près de 40 000 arbres.  
 

Les 6 000 arbres du domaine public sont répartis en deux catégories :  

les arbres des rues et des avenues, ÏÒÇÁÎÉÓïÓ ÓÏÕÓ ÌÁ ÆÏÒÍÅ ÄȭÁÌÉÇÎÅÍÅÎÔ Ƞ  

les arbres des pelouses et aux bords des rivières, implantés de manière aléatoire 

et mettant en scène des perspectives profondes. 
 

ΥΦ ΡΡΡ ÁÒÂÒÅÓ ÓÏÎÔ ÓÉÔÕïÓ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÐÒÏÐÒÉïÔïÓ ÐÒÉÖïÅÓ ÄÏÎÔ ÃÅÒÔÁÉÎÓ ÓÕÂÓÉÓÔÅÎÔ  

ÄÅÐÕÉÓ ÌÁ ÆÏÒðÔ ÄȭÏÒÉÇÉÎÅȢ ,ÅÓ ÃÈðÎÅÓ ÃÏÎÓÔÉÔÕÅÎÔ ÅÎÖÉÒÏÎ ΣΪϷ ÄÅ ÃÅ ÐÁÔÒÉÍÏÉÎÅ ÍÁÉÓ 

cette essence caractéristique du boisement ancien tend progressivement à diminuer. 

!ÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉȟ ÌÅÓ ÐÒÏÐÒÉïÔÁÉÒÅÓ ÐÒÉÖÉÌïÇÉÅÎÔ ÌÁ ÐÌÁÎÔÁÔÉÏÎ ÄȭÅÓÓÅÎÃÅÓ ÏÒÎÅÍÅÎÔÁÌÅÓ Û 

ÃÒÏÉÓÓÁÎÃÅ ÒÁÐÉÄÅȢ ,Å ÐÁÔÒÉÍÏÉÎÅ ÖïÇïÔÁÌ ÓȭÁÍÅÎÕÉÓÅ ïÇÁÌÅÍÅÎÔ ÅÎ ÒÁÉÓÏÎ ÄÅÓ ÄÉÖÉȤ

ÓÉÏÎÓ ÐÁÒÃÅÌÌÁÉÒÅÓȟ ÄÅÓ ÅØÔÅÎÓÉÏÎÓ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎȟ ÄÅÓ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎÓ ÄÅ ÐÉÓÃÉÎÅȣ 
 

,Å #ÏÎÓÅÉÌ ÇïÎïÒÁÌ ÄÅÓ 9ÖÅÌÉÎÅÓ ÓȭÅÓÔ ÄÏÔï ÄȭÕÎ 3ÃÈïÍÁ $ïÐÁÒÔÅÍÅÎÔÁÌ ÄÅÓ %ÓÐÁÃÅÓ 

Naturels (SDEN) qui préconise pour la commune de prendre toutes dispositions  

utiles visant à assurer la protection et la mise en valeur des espaces naturels.  

Aussi, pour limiter la disparition des arbres,  la Ville étudie la possibilité de mettre en 

place des mesures financières dissuasives opposables au tiers ainsi que des  

ÄÉÓÐÏÓÉÔÉÆÓ ÄÅ ÐÒÏÔÅÃÔÉÏÎ ÓÐïÃÉÆÉÑÕÅÓ ÄÁÎÓ ÓÅÓ ÄÏÃÕÍÅÎÔÓ ÄȭÕÒÂÁÎÉÓÍÅ. 

,ȭÁÖÉÆÁÕÎÅ ɉÏÉÓÅÁÕØɊ ÅÓÔ ÌÁÒÇÅÍÅÎÔ ÒÅÐÒïÓÅÎÔïÅ ÓÕÒ ÃÅ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ 

fortement arboré : roitelets, chouettes, mésanges, hérons...  

Les rivières et les lacs regorgent de gardons, brèmes, tanches,  

carpes, perches, chevesnes, carassins, sandres, truites, poissons 

chats (nuisibles).  



Démographie et habitat  

Tendances démographiques (source INSEE)  
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Logements : le parc actuel et les besoins des habitants 

 - Le Vésinet comptait 7 315 logements en 2006 : on constate une faible progression du parc mais une baisse du nombre de résidences secondaires et de  

logements vacants. Le marché local reste plutôt tendu et il est difficile de changer de logement.  

- Les logements collectifs représentent 50,7% du parc de résidences principales. 

- Une majorité de grands logements ȡ ÌÅÓ ÃÉÎÑ ÐÉîÃÅÓ ÅÔ ÐÌÕÓ ÒÅÐÒïÓÅÎÔÅÎÔ ΦΥϷ ÄÕ ÐÁÒÃ ÄÅ ÒïÓÉÄÅÎÃÅÓ ÐÒÉÎÃÉÐÁÌÅÓ ÃÏÎÔÒÅ ΣΫȟΧϷ ÐÏÕÒ ÌÅÓ ÐÅÔÉÔÓ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ ɉÕÎÅ Û ÄÅux 

pièces). La comparaison de la taille des ménages et des logements montre un déficit en habitat de petite taille qui ne permet paÓ ÁÕØ ÊÅÕÎÅÓȟ ÁÒÒÉÖïÓ Û ÌȭÝÇÅ ÁÄÕÌÔÅȟ 

de rester au Vésinet ou aux ménages dont le mode de vie évolue (vieillesse, séparation...) de se loger.  

 - ,Å 6ïÓÉÎÅÔ ÃÏÍÐÔÅ ΨΤΨ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ ÓÏÃÉÁÕØ ÅÎ ΤΡΡΫ : ils représentent 9,30% du parc de résidences principales alors que la commune devrait, pour répondre aux ob-

jectifs imposés par la Loi SRU, avoir 20%  de logements sociaux (soit 1346 ). Il existe donc un déficit de 720 logements sociaux.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des équipements au service des Vésigondins 

 -  Accueil de la petite enfance : dix crèches sont inégalement réparties sur la commune. La demande est constante. 

 - Etablissements scolaires ɉÐÕÂÌÉÃÓ ÅÔ ÐÒÉÖïÓɊ ȡ 5 ΣΫΩ ïÌîÖÅÓ ÓÅ ÒïÐÁÒÔÉÓÓÅÎÔ ÄÁÎÓ ÎÅÕÆ ïÃÏÌÅÓ ÍÁÔÅÒÎÅÌÌÅÓȟ ÈÕÉÔ ïÃÏÌÅÓ ïÌïÍÅÎÔÁÉÒÅÓȟ ÄÅÕØ ÃÏÌÌîÇÅÓ ÅÔ ÄÅÕØ ÌÙÃïÅÓ 

ÄȭÅÎÓÅÉÇÎÅÍÅÎÔ ÇïÎïÒÁÌ ÅÔ ÔÅÃÈÎÏÌÏÇÉÑÕÅȢ ,ÅÓ ÂÅÓÏÉÎÓ ÅÎ ÃÌÁÓÓÅÓ ÓÕÐÐÌïÍÅÎÔÁÉÒÅÓ ÓÏÎÔ ÆÁÉÂÌÅÓȟ ÍÁÉÓ ÌÅÓ ÓÅÒÖÉÃÅÓ ÁÕØÉÌÉÁÉÒÅÓ Åt périscolaires sont en pleine  

extension. 

 - Equipements sportifs : ils datent des années 1960 et 1970 et nécessitent des opérations de rénovation. Leur desserte est satisfaisante (proximité des  

transports en commun) mais il existe des difficultés de stationnement. 

 - Equipements culturels : ils sont implantés dans des locaux souvent vétustes et inadaptés à la pratique des activités culturelles. Leur rénovation est  

ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅȢ $Å ÍðÍÅȟ  ÌȭÉÍÐÌÁÎÔÁÔÉÏÎ ÄȭÕÎÅ ÓÔÒÕÃÔÕÒÅ ÍÏÄÅÒÎÅ ÐÁÒÁÿÔ ÉÎïÖÉÔÁÂÌÅȢ 

            #ÅÒÔÁÉÎÓ ïÑÕÉÐÅÍÅÎÔÓ ÐÕÂÌÉÃÓ ÒÅÎÃÏÎÔÒÅÎÔ ÄÅÓ ÄÉÆÆÉÃÕÌÔïÓ ÄȭÅØÔÅÎÓÉÏÎ ÌÉïÅÓ Û ÄÅÓ ÒîÇÌÅÓ ÄȭÕÒÂÁÎÉÓÍÅ ÉÎÁÄÁÐÔïÅÓ ɉÈÁÕÔÅÕÒÓȟ ÇÁÂarits...).  

            ,Å ÌÁÎÃÅÍÅÎÔ ÄÕ ÐÒÏÊÅÔ ÄÅ ÌȭïÃÏ-ÑÕÁÒÔÉÅÒ ÇïÎïÒÅÒÁ ÌȭÁÒÒÉÖïÅ ÄÅ ÎÏÕÖÅÌÌÅÓ  ÐÏÐÕÌÁÔÉÏÎÓȟ  ÌÅÓ ÂÅÓÏÉÎÓ ÆÕÔÕÒÓ ÅÎ ïÑÕÉÐÅÍÅÎÔ ÐÕÂÌÉÃ doivent 

            donc être évalués et anticipés.  

 . 

 

 

Une dynamique démographique positive depuis 1999 : en 2010, la 

population compte 16 920 habitants ÍÁÉÓ ÌȭÅÆÆÅÃÔÉÆ ÃÏÍÍÕÎÁÌ ÒÅÓÔÅ 

bien inférieur à celui de 1968 (18 459 habitants soit 8% de moins) alors 

que la population francilienne a augmenté de 24% sur la même  

période. 

 

Une tendance au vieillissement de la population : entre 1999 et 2006, 

la catégorie des 15-ΤΫ ÁÎÓ Á ÒÅÃÕÌï ÄÅ ΣȟΫϷ ÁÌÏÒÓ ÑÕÅ ÌÁ ÃÌÁÓÓÅ ÄȭÝÇÅ ÄÅÓ 

ΩΧ ÁÎÓ Á ÐÒÏÇÒÅÓÓï ÄÅ ΥȟΦΥϷȢ ,Á ÔÒÁÎÃÈÅ ÄȭÝÇÅ ÄÅÓ Ρ-14 ans est toutefois 

en augmentation révélant un solde excédentaire ɉÌÅÓ ÍïÎÁÇÅÓ ÓÏÎÔ 

stables et ne quittent pas Le Vésinet).  

 

,Å 0ÒÏÇÒÁÍÍÅ ,ÏÃÁÌ ÄÅ Ìȭ(ÁÂÉÔÁÔ ɉ0,(Ɋ ÄÅ ÌÁ #ÏÍÍÕÎÁÕÔï ÄÅ #ÏÍÍÕÎÅÓ ÄÅ ÌÁ "ÏÕÃÌÅ ÄÅ ÌÁ 3ÅÉÎÅ ɉ##"3Ɋ 

,Á ##"3 ÁÃÈîÖÅ ÁÃÔÕÅÌÌÅÍÅÎÔ ÌÁ ÄÅÕØÉîÍÅ ÐÈÁÓÅ ÄÅ ÌȭïÌÁÂÏÒÁÔÉÏÎ ÄÅ ÓÏÎ 0,( ÑÕÉ ÃÏÕÖÒÅ ÌÁ ÐïÒÉÏÄÅ ΤΡΣΡ-ΤΡΣΧȢ ,Á ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄȭÕÎ  

minimum de 4 ΤΣΣ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ ÄÏÉÔ ðÔÒÅ ÁÔÔÅÉÎÔÅ Û ÌȭÈÏÒÉÚÏÎ ΤΡΣΧ ÓÕÒ ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ÄÕ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ ÄÅ ÌÁ ##"3Ȣ  

Pour Le Vésinet, 522 logements en construction neuve sont programmés (12% de la programmation intercommunale). Afin de se  

ÒÁÐÐÒÏÃÈÅÒ ÄÅÓ ÏÂÊÅÃÔÉÆÓ ÄÅ ÌȭÁÒÔȢΧΧ ÄÅ ÌÁ ÌÏÉ 325ȟ ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÅ ÓȭÅÎÇÁÇÅ Û ÐÒÏÄÕÉÒÅ 247 logements locatifs sociaux (47 %) et 30 logements 

en accession aidée à la propriété (6%).  

! ÔÉÔÒÅ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎȟ ÅÎ ΨΦΦήȟ ÕÎÅ ÐïÎÁÌÉÔï ÄÅ ΨΧΩ ήΨΨ Ώ Á ÄĮ ðÔÒÅ ÒïÇÌïÅ ÐÁÒ ÌÁ 6ÉÌÌÅ Û Ìȭ%ÔÁÔ ÅÎ ÒÁÉÓÏÎ ÄÕ ÄïÆÉÃÉÔ ÄÅ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ ÓÏÃÉÁÕØȢ 

 

     Un desserrement continu ÄÅÓ ÍïÎÁÇÅÓ ȡ depuis 1968,  la taille des ménages diminue 

ÐÁÓÓÁÎÔ ÄÅ ΥȟΣΡ Û ΤȟΦΧ ÐÅÒÓÏÎÎÅÓ ÐÁÒ ÍïÎÁÇÅ ÅÎ ΤΡΡΨȢ #ÅÌÁ ÓȭÅØÐÌÉÑÕÅ ÐÁÒ ÌÁ ÄïÃÏÈÁÂÉȤ

tation des générations : départ des jeunes du foyer, vieillissement de la population,  

ÄÉÖÏÒÃÅÓȢȢȢȢ ΨΥϷ ÄÅÓ ÍïÎÁÇÅÓ ÖïÓÉÇÏÎÄÉÎÓ ÓÏÎÔ ÃÏÍÐÏÓïÓ ÄȭÕÎÅ Û ÄÅÕØ ÐÅÒÓÏÎÎÅÓȟ ÁÌÏÒÓ 

que les grands ménages (cinq personnes ou plus) représentent seulement 9 %.  

A population égale, il est ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ÄȭÏÆÆÒÉÒ ÄȭÁÖÁÎÔÁÇÅ ÄÅ ÌÏÇÅÍÅÎÔÓ.  



 

Mobilité et activités 

Un territoire enclavé mais bien desservi 
 

 - La desserte viaire : ÔÒÏÉÓ ÒÏÕÔÅÓ ÄïÐÁÒÔÅÍÅÎÔÁÌÅÓ ÔÒÁÖÅÒÓÅÎÔ ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÅ ÄȭÅÓÔ ÅÎ ÏÕÅÓÔ : la RD 186 (boulevard Carnot), la RD 311 (route de  

Montesson) et la RD 121 (route de Croissy puis route de Sartrouville). Le reste des voiries communales forme un maillage de voies de desserte  

locale supportant un trafic moyennement dense. 

 - Les transports collectifs : la commune dispose de deux gares « Le Vésinet-Centre » et « Le Vésinet-Le Pecq » desservies par la ligne A du RER.  

Elles relient Le Vésinet, en moins de 30 minutes, au centre de Paris. Un réseau de bus VEOLIA « Bus en Seine », dépendant de la CCBS,  complète 

ÌȭÏÆÆÒÅ ÅÎ ÔÒÁÎÓÐÏÒÔȟ ÁÖÅÃ ÏÎÚÅ ÌÉÇÎÅÓ ÒïÇÕÌÉîÒÅÓ ÄÏÎÔ ÓÅÐÔ ÄÅÓÓÅÒÖÅÎÔ ,Å 6ïÓÉÎÅÔȢ  

 - Un effet de coupure : la RD 186 (boulevard Carnot) et la voie ferrée constituent deux coupures majeures du territoire. Le centre-ville et le sud 

sont quelque peu enclavés.  
 

Un territoire propice aux déplacements cyclables et piétons 

 

 

 

 

 

 
 

 

Les modes de déplacement domicile-travail 

 

En 2006, on dénombrait Ψ ΧΦΧ ÁÃÔÉÆÓ ÒïÓÉÄÅÎÔÓ ÓÕÒ ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÅ ÄÏÎÔ ΣΩϷ ÔÒÁÖÁÉÌÌÁÉÅÎÔ ÁÕ 6ïÓÉÎÅÔȢ 

Parmi ces derniers, 1/4 se rendaient à leur lieu de travail à pied, 1/3 utilisaient la voiture et seuls 6%  

empruntaient les transports collectifs. 
 

Parmi les actifs travaillant hors du Vésinet, 63% travaillaient en Ile-de-France (hors Yvelines) et  

ΧΡϷ ÕÔÉÌÉÓÁÉÅÎÔ ÌÅÓ ÔÒÁÎÓÐÏÒÔÓ ÃÏÌÌÅÃÔÉÆÓȢ ,ȭÕÓÁÇÅ ÄÅ ÌÁ ÖÏÉÔÕÒÅ ÒÅÓÔÅ ÓÉÇÎÉÆÉÃÁÔÉÆ ÐÏÕÒ ÃÅÓ  

destinations. 

Un territoire à dominante résidentielle 

   

- Une progression de la part des actifs : ÁÕ 6ïÓÉÎÅÔȟ ÌÅ ÎÏÍÂÒÅ ÄȭÁÃÔÉÆÓ Á ÐÒÏÇÒÅÓÓï ÅÎ ΤΡΡΨ ÄÅ 

ΨȟΧΪϷ ÐÁÒ ÒÁÐÐÏÒÔ Û ΣΫΫΫȟ ÁÌÏÒÓ ÑÕÅ ÌÁ ÐÏÐÕÌÁÔÉÏÎ ÅÎ ÝÇÅ ÄÅ ÔÒÁÖÁÉÌÌÅÒ Á ÄÉÍÉÎÕïȢ  
 

    - 5ÎÅ ÆÏÒÔÅ ÒÅÐÒïÓÅÎÔÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÃÁÄÒÅÓ ÅÔ ÐÒÏÆÅÓÓÉÏÎÓ ÉÎÔÅÌÌÅÃÔÕÅÌÌÅÓ ÓÕÐïÒÉÅÕÒÅÓ ȡ     le rapport  

cadres/ouvriers est supérieur à 10 au Vésinet, contre 1,7 sur le territoire de la Boucle de la Seine 

ÅÔ ΣȟΦ ÄÁÎÓ ÌÅÓ 9ÖÅÌÉÎÅÓȢ ,ÅÓ ÅÆÆÅÃÔÉÆÓ ÄȭÅÍÐÌÏÙïÓȟ ÄȭÁÒÔÉÓÁÎÓȟ ÄÅ ÃÏÍÍÅÒëÁÎÔÓ ÅÔ ÄÅ ÃÈÅÆÓ  

ÄȭÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅ ÓÏÎÔ ÅÎ ÂÁÉÓÓÅȟ ÍÁÉÓ ÌÅ ÎÏÍÂÒÅ ÄȭÏÕÖÒÉÅÒÓ ÅÔ ÄÅ ÐÒÏÆÅÓÓÉÏÎÓ ÉÎÔÅÒÍïÄÉÁÉÒÅÓ ÅÎÔÒÅ 

ΣΫΫΫ ÅÔ ΤΡΡΨ ÓȭÅÓÔ ÁÃÃÒÕȢ 

 - 5Î ÐĖÌÅ ÄȭÅÍÐÌÏÉ ÒÅÌÁÔÉÆ : ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÅ ÃÏÍÐÔÅ ΣȟΧ ÆÏÉÓ ÐÌÕÓ ÄȭÁÃÔÉÆÓ ÑÕÅ ÄȭÅÍÐÌÏÉÓ ÅÔ ÅÌÌÅ ÅÓÔ ÓÏÕÓ ÌȭÉÎÆÌÕÅÎÃÅ ÄÅÓ ÐĖÌÅÓ ÄÅ ÃÏÎÃÅÎÔÒÁÔÉÏÎ  

ÄȭÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅÓ ÄÅ 0ÁÒÉÓ ÅÔ ÄÅÓ (ÁÕÔÓ-de-Seine (La Défense). Au Vésinet, les emplois sont majoritairement dédiés à une activité du secteur tertiaire 

ɉΫΤȟΩϷ ÄÏÎÔ ÌÅ ΣȾΥ ÓÏÎÔ ÄÅÓ ÐÏÓÔÅÓ ÄȭÅÍÐÌÏÙïÓɊȢ ,ÅÓ ÐÒÏÆÅÓÓÉÏÎÓ ÉÎÔÅÒÍïÄÉÁÉÒÅÓ ÓÏÎÔ ÂÉÅÎ ÒÅÐÒïÓÅÎÔïÅÓ ÅÔ ÅÎ ÐÒÏÇÒÅÓÓÉÏÎ ɉΤΪϷɊ. Enfin, on note deux 

ÆÏÉÓ ÍÏÉÎÓ ÄȭÅÍÐÌÏÉÓ ÏÕÖÒÉÅÒÓ ÑÕȭÛ ÌȭïÃÈÅÌÌÅ ÄïÐÁÒÔÅÍÅÎÔÁÌÅȢ  
 

 - Un secteur de services surreprésenté : la commune révèle une économie résidentielle essentiellement tournée vers les besoins aux habitants.  

Le commerce est principalement concentré sur deux pôles ȡ ÌÅ ÃĞÕÒ ÄÅ ÖÉÌÌÅ Ⱥ Le Village » et autour de la Place de la RépubliqueȢ $ÅÓ ÐĖÌÅÓ  

ÓÅÃÏÎÄÁÉÒÅÓ ÃÏÍÐÌîÔÅÎÔ ÌȭÁÒÍÁÔÕÒÅ ÃÏÍÍÅÒÃÉÁÌÅ ÓÕÒ ÌÁ ÒÏÕÔÅ ÄÅ -ÏÎÔÅÓÓÏÎ ɉÐÒîÓ ÄÅ ÌÁ ÇÁÒÅ 2%2 ,Å 6ïÓÉÎÅÔ-Le Pecq) et dans le quartier Princesse 

ÁÕ ÓÕÄ ÄÕ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅȢ ,ȭÁÔÔÒÁÃÔÉÖÉÔï ÃÏÍÍÅÒÃÉÁÌÅ ÓȭÁÆÆÁÉÂÌÉÔ ÒïÇÕÌÉîÒÅÍÅÎÔ ÄÅÐÕÉÓ ΤΡΡΡȢ  

,ȭÁÂÓÅÎÃÅ ÄÅ ÒÅÌÉÅÆ ÅÔ ÌȭïÔÕÄÅ ÄÅÓ ÔÅÍÐÓ ÄÅ ÐÁÒÃÏÕÒÓ ÒïÖîÌÅÎÔ ÕÎ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ ÐÒÏÐÉÃÅ ÁÕ ÄïÖÅÌÏÐÐÅÍÅÎÔ 

ÄÅÓ ÍÏÄÅÓ ÄÏÕØȟ ÅÎ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉÅÒ Û ÌȭÕÓÁÇÅ ÄÕ ÖïÌÏȢ ,Á 6ÉÌÌÅ ÓȭÅÓÔ ÅÎÇÁÇïÅ ÄÁÎÓ ÕÎ ÐÏÌÉÔÉÑÕÅ ÄÅ  

ÄïÖÅÌÏÐÐÅÍÅÎÔ ÄÕÒÁÂÌÅ ÁÖÅÃ ÌȭÉÎÓÅÒÔÉÏÎ ÄÅ ÄÏÕÂÌÅÓ ÓÅÎÓ ÃÙÃÌÁÂÌÅÓ ɉÕÎÅ ïÔÕÄÅ ÇÌÏÂÁÌÅ ÄÅ ÃÉÒÃÕÌÁÔÉÏÎ ÅÓÔ 

en cours).  

Les espaces verts, les lacs et les petites rivières sont reliés par des cheminements pédestres bien  

intégrés au tissu urbain. Leur qualité paysagère, associée à la présence de jardins privés, crée un cadre 

propice aux promenades et aux déplacements à vélo. 



Paysage et patrimoine  

Une identité urbaine et paysagère singulière 

Extrait de la vue cavalière du village du Vésinet ɀ Source : Rapport de présentation de la ZPPAUP  

 

La conception ambitieuse du projet de Parc du Vésinet date de 1858.  %ÌÌÅ ÅÓÔ ÉÓÓÕÅ ÄȭÕÎÅ 

association de deux concepteurs, Alphonse Pallu et le Comte Paul de Choulot, paysagiste.   
 

Cet aménagement, à partir de la forêt existante, ouvre des perspectives sur la terrasse  

et le château de Saint-Germain-en-Laye, la colline boisée de Marly, de Bougival et de  

Louveciennes.  
 

3ȭÉÎÓÐÉÒÁÎÔ ÄÅÓ ÐÁÒÃÓ Û ÌȭÁÎÇÌÁÉÓÅȟ ÌÅ ÐÁÙÓÁÇÅ ÅÓÔ ÔÒÁÖÁÉÌÌï ÓÏÕÓ ÌȭÁÎÇÌÅ ÄÕ ÐÉÔÔÏÒÅÓÑÕÅ  

intégrant des rivières, des lacs, des rocailles et des cascatelles.  
 

De larges « coulées de verdure » mettent en relation les lacs et participent au caractère 

exceptionnel de la Ville-Parc. Parallèlement, des espaces plus sinueux et intimes mettent 

en scène un paysage à la fois végétal et aquatique.  

Les jardins arborés des secteurs résidentiels : ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ÄÅÓ ÊÁÒÄÉÎÓ ÐÒÉÖÁÔÉÆÓ ÁÒÂÏÒïÓ ÐÁÒÔÉÃÉÐÅ Û  

ÌȭÉÄÅÎÔÉÔï ÐÁÙÓÁÇîÒÅ ÄÕ 6ïÓÉÎÅÔ ÅÔ ÃÏÎÔÒÉÂÕÅ Û ÌÁ ÑÕÁÌÉÔï ÅÔ Û ÌÁ ÍÉÓÅ ÅÎ ÓÃîÎÅ ÄÅÓ ÅÓÐÁÃÅÓ ÐÕÂÌÉÃÓ 

ɉÃÁÄÒÅ ÖÅÒÄÏÙÁÎÔȟ ÐÅÒÓÐÅÃÔÉÖÅÓ ÓÕÒ ÌÅ ÇÒÁÎÄ ÐÁÙÓÁÇÅȣɊȢ  

Le cahier des charges paysagères de 1863 imposait une relation visuelle directe entre les jardins  

privés et les espaces des jardins publicsȢ ! ÌȭÏÒÉÇÉÎÅ ÐÅÒÍïÁÂÌÅÓȟ ÌÅÓ ÌÉÍÉÔÅÓ ÄÅÓ ÊÁÒÄÉÎÓ ÐÒÉÖÁÔÉÆÓ ÏÎÔ 

tendance, de nos jours, à se refermer. Des clôtures opaques rompent le rapport de co-visibilité entre 

le domaine public et le domaine privé propre à la Ville-Parc.  

La densité du couvert végétal varie selon les secteurs urbains, principalement en rapport avec les 

tailles des parcelles. La couverture végétale est fortement marquée sur les jardins remarquables 

mais déficiente sur les polarités urbaines et sur certains secteurs de la commune.   

  

Les espaces publics des pelouses, des lacs et des rivières : les pelouses, plantées de beaux arbres, 

sont les espaces publics majeurs de la Ville-Parc. Certains sujets centenaires, en particulier, des  

chênes et des pins majestueux, sont hérités de la forêt préexistante.  

Le réseau hydrographique du Vésinet est artificiel.  

0ÒÏÐÒÉïÔïÓ ÄÅ ÌÁ 6ÉÌÌÅȟ ÃÅÓ ÅÓÐÁÃÅÓ ïÍÁÎÅÎÔ ÄÅ ÌÁ ÃÏÎÃÅÐÔÉÏÎ ÄȭÏÒÉÇÉÎÅ ÅÔ ÐÁÒÔÉÃÉÐÅÎÔ ÁÕ ÃÁÒÁÃÔîÒÅ  

exceptionnel du Vésinet. Ils sont protégés au titre des sites et monuments naturels. 

   

Les espaces publics des rues et des avenues : ÌȭÏÓÓÁÔÕÒÅ ÖÉÁÉÒÅ ÄÕ 6ïÓÉÎÅÔ ÅÓÔ ÌÁÒÇÅÍÅÎÔ ÉÓÓÕÅ ÄÅ ÌÁ 

ÆÏÒðÔ ÒÏÙÁÌÅ ÒÅÐÒÉÓÅ ÐÁÒ ÌÅ #ÏÍÔÅ ÄÅ #ÈÏÕÌÏÔ ÁÖÅÃ ÓÅÓ ÖÏÉÅÓ ÓÔÒÕÃÔÕÒÁÎÔÅÓ ÅÎ ÐÁÔÔÅÓ ÄȭÏÉÅ ÒÁÙÏÎÎÁÎÔ 

depuis la place de la République.  

,ÅÓ ÍÕÌÔÉÐÌÅÓ ÒÕÅÓ ÒïÓÉÄÅÎÔÉÅÌÌÅÓ ÐÁÙÓÁÇîÒÅÓ ÃÕÒÖÉÌÉÇÎÅÓ ÃÏÍÐÌîÔÅÎÔ ÃÅÔÔÅ ÔÒÁÍÅȢ ,ȭÁÍÂÉÁÎÃÅ  

paysagère est donnée par la bande engazonnée des trottoirs et les lisières boisées privées.   

,ÅÓ ÖÏÉÅÓ ÅÎ ÑÕÁÄÒÉÌÌÁÇÅ ÄÕ ÃĞÕÒ ÄÅ ÖÉÌÌÅ ÅÔ ÃÅÌÌÅÓ ÄÅÓ ÐÏÌÁÒÉÔïÓ ÕÒÂÁÉÎÅÓ ÃÏÎÔÒÁÓÔÅÎÔ ÆÏÒÔÅÍÅÎÔ ÁÖÅÃ 

ÌȭÉÍÁÇÅ ÄÅ ÌÁ 6ÉÌÌÅ-Parc. 

 

Trois valeurs paysagères identitaires fondamentales  

Pelouses au Vésinet 


